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Nom français : Chouette effraie 

Nom latin : Tyto Alba 

Couleur : Plumage assez clair. Le dessus est 

jaune roussâtre marbré de gris et ponctué de 

fines tâches blanches et noires. Le dessous 

est blanc tacheté de brun foncé. 

Envergure moyenne :  90 à 98 cm 

Poids : Femelles: 310 à 370g 

    Mâle: 290 à 340g 

Durée de vie : 8-10 ans  

 

Fiche d’identité : 

Qui suis-je ? 

La Chouette effraie, aussi appelée Effraie des Clochers, est un rapace nocturne. 

Elle se reconnait facilement grâce à la présence d’un disque blanc entouré de brun en 

forme de cœur sur sa tête.  

L’effraie pratique un vol très souple et silencieux, lui permettant d’attraper ses proies 

sans qu’on ne l’entende arriver. 

Concernant la reproduction, les parades nuptiales commencent aux alentours de février-

mars et la ponte a lieu de mars à juin (selon les conditions climatiques). La femelle peut 

effectuer deux pontes, la deuxième allant généralement de début juin à début août. 

Le nombre d’œufs par femelle est en moyenne de 6 mais peut varier entre 2 et 14. Les 

jeunes évoluent en autonomie au bout de deux mois et demi environ. 
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Ce que je mange : 

Où me trouve-t-on ? 
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La Chouette effraie est plutôt opportuniste, cependant son régime 

alimentaire est essentiellement composé de petits rongeurs (à 90%), 

principalement des campagnols et des musaraignes.  

Pour ce qui est du reste de son alimentation, elle peut se satisfaire 

de moineaux, de chauves-souris ou encore d’amphibiens.  

Elle chasse de manière très silencieuse entre 1 à 4m du sol environ 

et repère ses proies en vol.  

Les Chouettes effraies avalent leurs proies toutes entières, 

elles n’enlèvent ni les plumes ni les os. Ces parties, difficiles à 

digérer, s’agglomèrent et forment des « pelotes de réjection » 

régurgitées par le bec. Chez l’effraie, elles sont noires luisantes 

et mesurent entre 4 et 8 cm. 

Chez les rapaces nocturnes, les sucs digestifs peu puissants ne 

permettent pas de dissoudre les os. C’est pour cela qu’on en 

retrouve beaucoup dans les pelotes. 

L’Effraie des clochers vit principalement dans des zones bocagères à 

proximité des habitations. Elle affectionne les milieux ouverts comme les 

prairies, les zones de cultures ou les vergers qu’elle utilise comme terrains 

de chasse. 

Pour la nidification, elle trouve souvent refuge dans de vieux bâtiments 

(granges, combles, clochers d’église) toujours auprès de zones ouvertes. 

En France elle se reproduit sur tout le territoire excepté dans les hautes 

zones montagneuses des Alpes et des Pyrénées. Elle reste aussi rare en Ile

-de-France 
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L’effraie des clochers, 

une espèce menacée !  

  

Des menaces d’origine humaine ! 

Les collisions routières sont la principale menace pour l’espèce. Elle 

représente la moitié des causes de mortalité. Les accidents sont en-

couragés par plusieurs facteurs : l’entretien des bords de route qui va 

favoriser la présence de campagnols et le milieu traversé (accidents  

plus nombreux si les routes traversent des zones ouvertes).  

Les produits chimiques, d’origines diverses (industrielle, agricole…), 

sont également une cause importante de mortalité. Les chouettes se 

retrouvent en effet victimes d’empoisonnement en consommant des 

proies contaminées.  

  

Mythes et légendes.. 

La chouette effraie est une espèce qui a longtemps été victime 

d’idées reçues. Au moyen-âge, elle avait mauvaise réputation. Pour 

beaucoup, elle était signe de mauvais présage et annonçait souvent 

la mort. A l’époque, le seul moyen utilisé pour « conjurer le sort » 

était de clouer l’animal, ailes écartées, sur la porte. De plus, on 

l’associait très souvent comme animal de compagnie des sorcières. 

 Chouette chassée ! 

Bien qu’elle soit en haut de la chaîne alimentaire, la Chouette 

effraie fait aussi office de proie. Aussi présente dans les vieux bâ-

timents, il n’est pas rare que la Fouine se nourrisse des œufs ou 

des jeunes effraies. Dans certains cas, même des individus de 

taille adulte peuvent servir de repas. 
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